
en vous rendant indignes de la protection du
ciel, pourraient attirer sur votre patrie quel-
que fâcheux et humiliant revers.. Que le
saint nom de Dieu ne soit donc jamais blas-
phémé sous vos tentes ; que la piété, la jus-
tice, lachaité, la pudeur règnent dans vos
discours et dans toute votre conduite. Ah!
que les ennemis du dehors sont peu redou-
tables au soldat chrétien -qui a su mettre le
Seigneur dans ses intérêts!

Et vous, NOS TRES CHERS FRÈRES, qui,
éloignés du champ de bataille prenez néan-
moins une part si vive au sort de nos guerz
riers; milice sédentaireimpatiente d'être appe-
lée à partager leurs travaux ; femmes pieuses
qui, avec une émotion mêlée de confiance
vous attendez au départ de vos époux comme
vous consentez à celui de vos enfants ; prêtres
dont le zèle ardent pour la cause publique
s'est communiqué si efficace.ment à vos
ouailles par le ministère de, la parole, ou
qu'une charité attentive a conduits au camp
pour y encourager vos jeunes paroissiens;
que vous reste-t-il'à faire, sinon de lever les
mains vers le ciel comme Moïse, si l'armée
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